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RMR de Vancouver

Le taux de rotation des locataires : un 
nouvel outil pour connaître la conjoncture 
du marché locatif 
Dans le cadre de son mandat d’amélioration de l’accès aux 
données sur le logement, la Société canadienne d’hypothèques et 
de logement (SCHL) a réalisé à l’automne 2015 une enquête pilote 
dans la région métropolitaine de recensement (RMR) de Vancouver 
afin de suivre le taux de renouvellement des locataires dans les 
appartements et les maisons en rangée construits expressément 
pour le marché locatif. Le taux de renouvellement des locataires, 
ou taux de rotation, est utile pour les propriétaires d’immeubles 
locatifs, car il leur permet de prévoir leurs coûts annuels. Il l’est 
également pour les locataires, puisqu’il leur donne une idée du nombre 
de logements à louer qui seront offerts sur le marché. À l’heure 
actuelle, il est difficile d’établir un lien entre le taux de rotation et 
les variables économiques; cependant, avec le temps, la collecte de 
données permettra de dégager des tendances et, ainsi, de mieux 
connaître le marché locatif. Certaines conclusions propres au taux 
de rotation dans les différents secteurs de la RMR de Vancouver 
ont pu être tirées du premier ensemble de données recueilli. 

Un outil attendu pour déterminer l’état du marché locatif
Seule étude de grande ampleur à l’échelle nationale, l’Enquête sur les logements 
locatifs menée à l’automne par la Société canadienne d’hypothèques et de 
logement (SCHL) recueille des données sur les logements (nombre d’unités 

« Les professionnels du marché locatif 
résidentiel suivent avec attention 
l’évolution du taux de rotation afin 
de prévoir des stratégies pour gérer 
leurs coûts et retenir leurs locataires. 
À l’automne 2015, la SCHL a réalisé 
une étude pilote dans la RMR de 
Vancouver afin de suivre le roulement 
des occupants. La collecte annuelle 
de ces données est susceptible de 
révéler des tendances qui pourraient 
rendre l’analyse du marché locatif 
plus utile encore. »

mars 2016

Richard Sam, 
Analyse de Marché 
(Vancouver)

www.schl.ca/marchedelhabitation
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vacantes et d’unités disponibles) 
construits expressément pour le 
marché locatif dans tous les grands 
centres urbains d’au moins 10 000 
habitants, ainsi que sur leurs loyers. 

Que vous soyez investisseur, 
promoteur, locateur ou locataire,  
le nouveau taux de rotation vous 
aidera à évaluer les choix que vous 
offre le marché de l’habitation. 

Si le taux d’inoccupation – une norme 
du secteur de l’habitation dont 
les locataires et les propriétaires 
se servent comme indicateur 
de la variation des loyers et de 
l’évolution de la conjoncture du 
marché – reste un outil de mesure clé, 
les propriétaires et les gestionnaires 
peuvent dorénavant compter aussi 
sur le taux de renouvellement des 
locataires, ou taux de rotation,  
un autre outil d’information que la 
SCHL met à leur disposition pour  
les aider à planifier et à gérer leurs 
coûts et produits d’exploitation. 

Aux fins de l’Enquête sur les 
logements locatifs, la SCHL définit 
le taux de rotation comme étant le 
nombre de fois qu’un logement locatif 
change d’occupant sur une période de 
douze mois (y compris les locataires 
qui déménagent dans une autre unité 
du même immeuble pendant cette 
période). L’enquête pilote menée dans 
la RMR de Vancouver à l’automne 
2015 n’a permis de recueillir qu’un 
seul taux pour chaque immeuble1,  
et non des taux selon la taille 
(nombre de chambres) ou le prix 
(fourchette de loyers) du logement, 
par exemple. 

La demande locative était vive en 
2015 dans la RMR de Vancouver : 
le taux d’inoccupation global n’était 
que de 0,8 %. Dans les années qui 

viennent, la stabilisation du marché 
locatif mènera à un plus grand 
équilibre, ce qui pourrait faire 
apparaître un lien plus étroit entre 
le taux de rotation et les autres 
variables que recueille l’Enquête sur 
les logements locatifs. Il se peut que 
des facteurs externes, comme la  
croissance de la population et de 
l’emploi, soient aussi utilisés  
davantage dans de futures analyses. 

Le présent numéro du Marché 
sous la loupe présente une analyse 
transversale du taux de rotation  
dans les centres et zones de la 
RMR de Vancouver. 

Le taux de rotation peut 
être utile à la fois aux 
propriétaires et aux 
locataires 
Il n’est pas possible d’estimer avec 
certitude les coûts récurrents 
qu’engendre la gestion des immeubles 
locatifs au cours d’une année. 
Plusieurs facteurs peuvent influer  
sur les frais d’entretien courants  
prévus au budget, par exemple des  
dépenses ponctuelles imprévues ou  
un nombre accru d’unités vacantes,  
si la faiblesse de l’économie locale  
force les locataires à déménager là  
où le logement coûte moins cher.  
Le fait de connaître le taux de 
rotation peut aider les propriétaires 
à prévoir des stratégies pour gérer 
leurs coûts et retenir leurs locataires. 
Le coût de la rotation varie selon 
la qualité du logement que quitte 
l’occupant. L’association LandlordBC 
estime que la remise en état  
d’un appartement libéré par un 
locataire coûte de 1 500 à 2 000 $2. 
Toutefois, en Colombie-Britannique, 
lorsqu’une unité est louée à un 

nouveau locataire, le propriétaire a le 
droit d’augmenter le loyer au-delà du 
maximum autorisé par la Residential 
Tenancy Act, qui régit la location 
résidentielle.

Le taux de rotation peut aider les 
locataires dans leurs recherches 
pour déterminer où ils devraient 
louer un logement et ce à quoi ils 
peuvent s’attendre. Dans les secteurs 
où le taux d’inoccupation est bas, 
c’est-à-dire où relativement peu de 
logements vacants sont disponibles 
immédiatement, la rotation peut  
être importante, signe qu’il y a des  
unités qui se libèrent régulièrement.  
Si un secteur affiche de faibles taux  
de rotation et d’inoccupation,  
en particulier pendant plusieurs 
années consécutives, cela peut 
indiquer qu’il s’agit d’une zone très 
prisée des locataires, donc que la 
recherche d’un logement y sera plus 
difficile ou plus longue. 

Qu’est-ce qui provoque la 
rotation des locataires?
Il y a plusieurs causes qui expliquent 
cette rotation. Si certaines d’entre 
elles peuvent être attribuées au 
contexte socio-économique local, 
d’autres sont propres aux personnes 
qui louent le logement. Selon l’enquête 
sur la rotation des locataires menée 
par la Calgary Residential Rental 
Association, en 20143, les trois 
principales raisons invoquées par 
les occupants qui quittaient leur 
logement étaient les suivantes :

�� achat d’une copropriété ou  
d’une maison; 

�� déménagement pour le travail; 

�� déménagement dans un autre 
immeuble locatif.

1 En guise de taux de rotation, les répondants ont indiqué un seul chiffre par immeuble; il aurait été trop difficile pour eux de fournir des données plus détaillées. 
2 C’est David Hutniak, directeur général de LandlordBC, qui a indiqué ces coûts de remise en état d’un logement locatif. En fonction de la qualité de l’appartement 

libéré par le locataire, ces coûts peuvent être compensés grâce à une clause du bail prévoyant une indemnité forfaitaire allant de 250 à 500 $ (indemnité pour 
rupture de contrat) en plus du dépôt pour dommages du locataire. 

3 Calgary Residential Rental Association, Enquête sur la roulement des locataires, 2014.
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D’autres facteurs peuvent inciter les 
locataires à déménager dans un autre 
immeuble locatif :

�� services de gestion locative 
insatisfaisants4;

�� loyer trop élevé;

�� logement ne satisfaisant  
pas l’occupant.

Des raisons personnelles peuvent 
aussi jouer dans cette décision :

�� relations interpersonnelles, 
comme une rupture conjugale;

�� déménagement non lié à un 
emploi, par exemple un départ  
à la retraite;

�� problèmes de santé;

�� changements dans le style de vie. 

Selon LandlordBC, la plus grosse 
association professionnelle de 
propriétaires d’immeubles locatifs  
de la Colombie-Britannique,  
des facteurs similaires expliquent 
le taux de rotation dans la région 
du Grand Vancouver, qui se situe 
annuellement entre 10 et 30 %5. 

Relation entre le taux 
de rotation et le taux 
d’inoccupation
Les données de l’Enquête sur les  
logements locatifs menée par la  
SCHL en 2015 montrent que la  
relation entre le taux d’inoccupation  
et le taux de rotation est faible6.  
Ce dernier variait de 10 à 25 %  
dans les différentes zones du marché  
locatif de la RMR de Vancouver,  
indépendamment du taux 
d’inoccupation (figure 1). La zone  
de la RMR affichant le taux 

d’inoccupation le plus bas était celle 
où le taux de rotation était le plus 
haut. Cette observation aberrante 
peut s’expliquer par la proximité 
d’établissements d’enseignement post-
secondaire et la forte probabilité que 
les locataires de cette zone étaient en 
majorité des étudiants. 

Il y a eu renouvellement 
des locataires dans près 
d’un cinquième des 
appartements locatifs  
en 2015
L’étude pilote a révélé que le taux  
de rotation atteignait 19,2 % dans  
la RMR de Vancouver. Près d’un 
cinquième des logements du parc 
locatif traditionnel de la RMR,  
soit environ 20 553 unités, ont changé 

d’occupants entre les mois d’octobre 
2014 et 2015. La demande locative 
est forte dans la RMR, comme en 
témoigne le taux d’inoccupation de 
0,8 %, signe que le laps de temps 
requis pour trouver un nouvel 
occupant était relativement court 
pour la plupart des logements 
disponibles. La concurrence entre 
locataires, en partie attribuable à la 
croissance démographique locale, 
ne serait pas seulement à l’origine 
d’une rotation rapide, mais pourrait 
aussi favoriser une majoration des 
loyers7. L’augmentation de 3,9 % des 
loyers de l’échantillon commun en 
2015, indiquée dans le tableau 1.1.5 
(page 22) du Rapport sur le marché 
locatif de 2015 pour les RMR de 
Vancouver et d’Abbotsford-Mission, 
n’avait pas été aussi élevée  
depuis 2008.
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Source : SCHL (Enquête sur les logements locatifs)

Figure 1

Taux de rotation et taux d’inoccupation par zone (distribution)

4 Stephen Mettling et David Cusic, Principles of Real Estate Practice, 5e éd., Performance Programs Company, 2015, p. 366.
5 Entretien avec David Hutniak, directeur général de LandlordBC 
6 La corrélation entre le taux de rotation et le taux d’inoccupation par zone de l’ELL indique que la relation est faible, l’influence d’une variable sur l’autre n’étant que 

de 13,9 %. 
7 La Residential Tenancy Act limite les augmentations de loyer annuelles des logements occupés. En 2015, la hausse maximale autorisée était de 2,5 %. Il est possible 

de déroger à ces limites en cas de changement de locataires.
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Même si le taux de rotation allait de 
8,2 à 48,3 %, la majorité des zones 
locatives affichaient un taux compris 
entre 10 et 30 %. C’est la zone des 
terrains en dotation de l’Université 
de la Colombie-Britannique (UBC), 
désignée par l’acronyme TDUBC, 
qui présentait le taux le plus élevé, 
soit 48,3 %. Cela s’explique par le fait 
que l’UBC se trouve près de la limite 
de cette zone et qu’un roulement 
d’étudiants se produit avant et 
après l’année scolaire. Dans d’autres 
zones à proximité d’établissements 
d’enseignement, comme North 
Burnaby et le centre-ville de 
Vancouver, le taux de rotation n’était 
pas aussi élevé que celui de la zone 
TDUBC, mais il dépassait légèrement 
la moyenne de la RMR (figure 2)8. 

Surrey affichait le deuxième taux  
de rotation en importance dans la  
RMR de Vancouver, soit 27,4 %.  
Les centres de la vallée du Fraser 
avaient un taux de 24,2 %, contre 
19,2 % pour les autres centres de 
la RMR (figure 3)9. Le fait que les 
loyers soient plus bas dans la vallée 
du Fraser que dans les centres plus 
proches de la ville de Vancouver est 
l’un des motifs qui incitent les gens  
à y louer un logement. En moyenne,  

les loyers dans Surrey étaient 
inférieurs de 359 $ au loyer mensuel 
moyen dans la ville de Vancouver. 

Le taux de rotation varie selon la 
taille des immeubles d’appartements 
locatifs dans la RMR de Vancouver,  
les plus gros ayant le taux le plus 
élevé (figure 4). Cette situation 
pourrait s’expliquer de la façon 
suivante : les gros immeubles 
locatifs – ceux qui comptent 
plus de 100 unités – engendrent 
habituellement des coûts d’entretien 
et de réparation plus élevés,  

que les propriétaires ont la possibilité 
de répercuter sur les locataires en 
majorant les loyers. Comme les  
loyers continuent d’augmenter 
d’année en année, les locataires 
peuvent trouver un appartement 
moins cher dans des immeubles plus 
petits un peu partout dans la RMR. 
Il est également possible que des 
gens occupant des appartements 
coûteux quittent le marché locatif 
et achètent une habitation, d’où un 
renouvellement des locataires dans 
les immeubles à loyers élevés. 
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Source : SCHL (Enquête sur les logements locatifs)

Figure 3

Taux de rotation dans le Lower Mainland

Figure 4  Taux de rotation et loyers selon la taille de l’immeuble

Taille de l’immeuble Taux de rotation (%) Loyer ($)

3-19 unités 19,1 1 080

20-99 17,8 1 096

100-199 24,1 1 392

200 unités et plus 28,9 1 376

Tous les immeubles 19,2 1 144

Source : SCHL (Enquête sur les logements locatifs)

8 La zone de North Burnaby entoure le campus de l’Université Simon Fraser. Une recherche sur les secteurs de recensement entourant le campus Burnaby  
de cette université a révélé que le taux de rotation y est un peu plus élevé, à savoir de 23,7 %. La zone du centre-ville englobe un certain nombre  
d’établissements d’enseignement. 

9 Le taux de rotation relevé pour la RMR de Vancouver exclut les centres suivants : Surrey, Langley, White Rock et North Delta.

Figure 2  Taux de rotation 
dans les zones à proximité 

d’établissements d’enseignement

Zone Taux de rotation (%)

TDUBC* 48,3

Centre-ville 22,9

North Burnaby 22,8

RMR de Vancouver 19,2

* Terrains en dotation de l’Université de  
la Colombie-Britannique (UBC)
Source : SCHL (Enquête sur les logements locatifs)
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Une analyse du taux de rotation selon 
l’année de construction ne donne pas 
de résultats concluants. À première 
vue, les données pour la RMR de 
Vancouver montrent que la rotation 
des locataires est plus importante 
dans les logements récents (figure 5). 
En effet, les immeubles locatifs bâtis 
entre 1990 et 2004 présentaient 
un taux de rotation de 22,3 %. 
Cependant, si l’on retire les terrains 
en dotation de l’UBC des calculs 
effectués pour la RMR, on obtient 
un taux de rotation moindre pour 
ces immeubles, soit 20,4 %. Ce n’est 
cependant pas dans toutes les zones 
la RMR de Vancouver où l’ELL est 
réalisée que le taux de rotation 
est plus élevé dans les immeubles 
récents10. Une raison en est que le 
taux d’inoccupation reste à peu près 
le même, quelle que soit l’année de 
construction, même si les loyers des 
unités plus neuves sont plus hauts. 
La distribution de la demande entre 
immeubles anciens et immeubles 
récents est probablement homogène  
sur le territoire de la RMR, ce qui 
expliquerait que le taux de rotation 
varie peu selon l’année de construction. 

Le taux de rotation 
pourrait être plus faible 
dans les quartiers où la 
demande est vive et les 
loyers sont bas
La figure 6 dresse la liste des 
dix zones de l’ELL où le taux 
de rotation était le plus bas en 
2015, en présentant aussi le taux 
d’inoccupation moyen sur cinq ans 
et le loyer moyen en 2015. Plusieurs 
raisons peuvent expliquer le faible 
taux de rotation dans ces zones. 
Certaines d’entre elles,  

comme West End/Stanley Park, 
la ville de North Vancouver et la 
municipalité de district de North 
Vancouver, sont très recherchées : 
leur taux d’inoccupation moyen sur 
cinq ans est inférieur d’un demi-point 
de pourcentage à celui de l’ensemble 
de la RMR. Les secteurs où les loyers 
sont inférieurs au loyer moyen de 
la RMR, par exemple Southeast 
Vancouver, East Hastings, Southeast 
Burnaby et White Rock, peuvent être 
plus attrayants pour les personnes 
seules, les couples et les petites familles.

Les locataires de maisons 
en rangée occupent leur 
logement plus longtemps
Dans la RMR de Vancouver, le taux de 
rotation dans les maisons en rangée 
destinées au marché locatif (11,4 %) 
était inférieur à celui relevé  
pour les appartements (19,2 %).  
Ces grandes habitations répondraient 
bien aux besoins de certains 
locataires, par exemple de jeunes 
familles, qui veulent plus d’espace et 

Figure 5  Taux de rotation, logements vacants 
et loyers selon l’année de construction

Année de 
construction

Taux de  
rotation (%)

Taux de rotation 
(TDUBC exclu) (%)

Taux 
d’inoccupation (%)

Loyer 
($)

Avant 1960 19,2 19,1 0,7 1 132

1960-1974 18,1 18,1 0,8 1 112

1975-1989 18,4 18,4 0,9 1 059

1990-2004 22,3 20,4 0,8 1 336

Depuis 2005 33,5 ** 0,7 1 651

Tous les immeubles 19,2 18,8 0,8 1 144

** donnée non fournie 
Source : SCHL (Enquête sur les logements locatifs)

Figure 6  Zones de l’ELL où le taux de rotation est le plus bas

Zones de l’ELL Taux de  
rotation (%)

Taux d’inoccupa-tion 
moyen sur 5 ans (%) Loyer moyen ($) 

Southeast Vancouver 8,2 1,3 1 118

West Vancouver 12,1 0,6 1 257

Municipalité de district 
de North Vancouver

12,1 0,7 1 673

East Hastings 13,8 1,0 1 002

Ville de North Vancouver 14,3 0,6 1 158

Westside/Kerrisdale 14,8 1,3 1 390

Southeast Burnaby 15,5 2,2 905

White Rock 15,7 2,0 918

West End/Stanley Park 16,4 0,6 1 336

Tri-Cities 16,8 2,4 951

RMR de Vancouver 19,2 1,3 1 144

Source : SCHL (Enquête sur les logements locatifs)

10 Dans le centre-ville de Vancouver, ce sont les immeubles bâtis entre 1990 et 2004 qui affichent le taux de rotation le plus haut (30,7 %), tandis que dans le secteur 
Mount Pleasant/Renfrew Heights, ce sont les immeubles construits avant 1960 (21,0 %).  
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une entrée privée au rez-de-chaussée. 
Leurs occupants ont tendance à y 
demeurer plus longtemps parce que 
le prix élevé et la rareté des terrains, 
combinés à la concurrence venant des 
habitations de plus forte densité,  
ont réduit l’offre de maisons en 
rangée locatives au cours des vingt 
dernières années11. Le taux de 
rotation des maisons en rangée bâties 
depuis 2005 atteignait 28,8 % en 
2015 et dépassait celui des maisons 
construites entre 1960 et 2004,  
qui variait de 7,0 à 16,4 %. Ce rythme 
de renouvellement supérieur tient 
sans doute en partie aux loyers 
plus élevés demandés dans les 
lotissements de maisons en rangée  
de construction récente12.

11 L’offre de maisons en rangée a en fait diminué entre 1995 et 2015, le nombre de celles-ci étant passé de 3 479 à 3 079. 
12 La période visée a été étendue aux années 2000 à 2015, car les données de la période 2005 2015 n’étaient pas statistiquement fiables.
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Tableau 1  Tableau récapitulatif du marché locatif par zone 
RMR de Vancouver 

Zone 
Taux 

d’inoccupation 
(%) 

Taux de 
disponibilité 

(%) 

Loyer 
moyen ($) 

Loyer 
médian ($) 

Variation 
(en %) des 
loyers dans 
l’échantillon 

commun 

Logements 
Taux de 
rotation 

(%) 

West End/Stanley Park 0,5 a  0,9 a  1 336 a  1 250 a  6,1 a  3 876 16,4 a 

English Bay 0,3 a  0,6 a  1 341 a  1 300 a  6,4 b  6 789 17,2 a 

Centre-ville 0,6 a  1,1 a  1 361 a  1 290 a  4,6 a  10 350 22,9 a 

Granville Sud/Oak 0,6 a  0,9 a  1 264 a  1 188 a  5,0 b  7 750 18,5 a 

Kitsilano/Point Grey 0,6 a  1,1 a  1 285 a  1 200 a  3,9 c  7 170 2,0 a 

Westside/Kerrisdale 1,6 a  2,1 a  1 390 a  1 280 a  2,5 c  2 940 14,8 a 

Marpole 1,0 a  1,4 a  928 a  900 a  3,2 c  4 003 17,9 a 

Mount Pleasant/Renfrew Heights 0,4 a  0,7 a  1 076 a  1 000 a  3,3 c  6 296 20,1 d 

East Hastings 0,6 a  0,9 a  1 002 a  950 a  2,3 c  4 969 13,8 a 

Southeast Vancouver 1,0 a  1,1 a  1 118 a  1 100 a  2,2 a  2 047 8,2 b 
Terrains en dotation de l’UBC 
(TDUBC) 0,1 a  0,3 a  1 712 a  1 605 a  4,7 b  1 277 48,3 a 

Central Park/Metrotown 1,3 a  1,7 a  1 045 a  934 a  3,4 b  6 155 21,3 a 

South-East Burnaby 1,2 a  1,4 a  905 a  878 a  1,9 b  2 359 15,5 a 

North Burnaby 1,0 a  1,6 a  1 082 a  1 025 a  1,7 b  3 870 22,8 a 

New Westminster 0,9 a  1,2 a  933 a  875 a  2,5 a  8 018 17,2 a 

Ville de North Vancouver 0,4 a  1,0 a  1 158 a  1 100 a  3,9 c  6 014 14,3 a 
Municipalité de district de North 
Vancouver 0,5 a  1,0 a  1 257 a  1 206 a  3,2 a  948 12,1 a 

West Vancouver 0,5 a  0,9 a  1 673 a  1 480 a  4,4 d  2 329 12,1 c 

Richmond 0,9 a  1,2 a  1 152 a  1 100 a  5,7 b  2 806 24,9 a 

Delta 0,6 a  1,0 a  920 a  875 a  0,8 d  1 724 22,4 a 

Surrey 1,9 a  2,0 a  874 a  863 a  3,1 c  5 584 27,4 a 

White Rock 0,8 a  1,5 a  918 a  860 a  3,5 c  1 378 15,7 a 
Ville de Langley et municipalité 
de district de Langley 1,5 a  1,7 a  895 a  880 a  4,1 b  2 150 20,7 a 

Tri-Cities 1,2 a  1,7 a  951 a  906 a  5,9 c  4 668 16,8 a 

Maple Ridge/Pitt Meadows 1,6 a  1,8 a  827 a  800 a  4,5 b  1 475 18,4 a 

RMR de Vancouver 0,8 a  1,2 a  1 144 a  1 055 a  3,9 a  106 945 19,2 a 
 

Les lettres suivantes indiquent le degré de fiabilité des données estimatives : 
 a – Excellent; b – Très bon; c – Bon; d – Passable (utiliser avec prudence) 

** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique 
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Tableau 2  Taux de rotation dans les immeubles privés (%) 
selon l’année de construction et le type de logement 

RMR de Vancouver 

Type de logement Date 
inconnue Avant 1960 1960-1974 1975-1989 1990-2004 2005-2015 Tous les 

immeubles 
Maisons en rangée **   **   7,0 a 11,6 a 16,4 d 28,8 a 11,4 a 

Appartements **  19,2 a 18,1 a 18,4 a 22,3 a 33,5 a 19,2 a 
Maisons en rangée 
et appartements **  19,1 a 17.9 a 17,6 a 22,0 a 33,3 a 19,0 a 

 

Les lettres suivantes indiquent le degré de fiabilité des données estimatives : 
 a – Excellent; b – Très bon; c – Bon; d – Passable (utiliser avec prudence) 

** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique 
 
 
 

 

Tableau 3  Taux de rotation dans les immeubles privés (%) 
selon la taille de l’immeuble (nombre d’unités) et le type de logement 

RMR de Vancouver 

Type de logement 3-19 20-99 100-199 200+ Tous les 
immeubles  

Maisons en rangée 19,0 a 9,6 a ** a ** a 11,4 a 

Appartements 19,1 a 17,8 a 24,1 a 28,9 a 19,2 a 
Maisons en rangée 
et appartements 19,1 a 17,5 a 24,1 a 28,9 a 19,0 a 

 

Les lettres suivantes indiquent le degré de fiabilité des données estimatives : 
 a – Excellent; b – Très bon; c – Bon; d – Passable (utiliser avec prudence) 

** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique 
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 La SCHL : Au cœur de l’habitation 
La Société canadienne d’hypothèques et de logement (SCHL) est l’organisme national responsable de l’habitation au Canada 
depuis près de 70 ans. 

La SCHL aide les Canadiens à répondre à leurs besoins en matière de logement. En tant qu’autorité en matière d’habitation 
au Canada, elle contribue à la stabilité du marché de l’habitation et du système financier, vient en aide aux Canadiens dans  
le besoin et fournit des résultats de recherches et de l’information aux gouvernements, aux consommateurs et au secteur  
de l’habitation. La SCHL exerce ses activités en s’appuyant sur trois principes fondamentaux : gestion prudente des risques, 
solide gouvernance d’entreprise et transparence. 

Pour obtenir des renseignements supplémentaires, veuillez consulter le site Web de la SCHL à www.schl.ca ou suivez-nous 
sur Twitter, YouTube, LinkedIn et Facebook.  

Vous pouvez aussi communiquer avec nous par téléphone, au 1-800-668-2642, ou par télécopieur, au 1-800-245-9274.  
De l’extérieur du Canada, composez le 613-748-2003 (téléphone) ou le 613-748-2016 (télécopieur).  

La Société canadienne d’hypothèques et de logement souscrit à la politique du gouvernement fédéral sur l’accès des 
personnes handicapées à l’information. Si vous désirez obtenir la présente publication sur des supports de substitution, 
composez le 1-800-668-2642. 

La gamme complète des publications nationales standards du Centre d’analyse de marché (CAM) est offerte gratuitement,  
en format électronique, sur le site Web de la SCHL. Vous pouvez consulter, imprimer ou télécharger les éditions déjà parues, 
ou encore vous abonner aux futures éditions et recevoir automatiquement, par courriel, de l’information sur le marché le 
jour même où elle est diffusée : c’est rapide et pratique! Visitez le www.schl.ca/marchedelhabitation.  

Pour en savoir davantage au sujet du CAM et de la mine de renseignements sur le marché de l’habitation qu’il met à votre 
disposition, rendez-vous au www.schl.ca/marchedelhabitation.  

Pour vous abonner à la version papier des publications du CAM, veuillez composer le 1-800-668-2642. 

©2016, Société canadienne d’hypothèques et de logement. Tous droits réservés. La SCHL autorise toute utilisation 
raisonnable du contenu de la présente publication, à la condition toutefois que ce soit à des fins personnelles, pour des 
recherches d’affaires ou d’intérêt public, ou encore dans un but éducatif. Elle accorde le droit d’utiliser le contenu à titre  
de référence générale dans des analyses écrites ou dans la présentation de résultats, de conclusions ou de prévisions,  
et de citer de façon limitée les données figurant dans la présente publication. La SCHL autorise également l’utilisation 
raisonnable et restreinte du contenu de ses rapports dans des publications commerciales, sous réserve des conditions 
susmentionnées. Elle conserve toutefois le droit d’exiger, pour une quelconque raison, l’interruption d’une telle utilisation. 

Chaque fois que le contenu d’une publication de la SCHL est utilisé, y compris les données statistiques, il faut en indiquer  
la source comme suit :  

Source : SCHL (ou, selon le cas, « Adaptation de données provenant de la SCHL »), titre de la publication, année et date  
de diffusion. 

À défaut de quoi ledit contenu ne peut être reproduit ni transmis à quiconque. Lorsqu’une organisation se procure une 
publication, elle ne doit pas en donner l’accès à des personnes qui ne sont pas à son emploi. La publication ne peut être 
affichée, que ce soit en partie ou en totalité, dans un site Web qui serait ouvert au public ou accessible à des personnes 
 qui ne travaillent pas directement pour l’organisation. Pour obtenir la permission d’utiliser le contenu d’une publication 
d’analyse de marché de la SCHL à des fins autres que celles susmentionnées ou de reproduire de grands extraits ou 
l’intégralité des publications d’analyse de marché de la SCHL, veuillez remplir le Formulaire de demande de reproduction  
de documents protégés par les droits d’auteur de la SCHL et le faire parvenir au Centre canadien de documentation sur 
l’habitation (CCDH) par courriel, à l’adresse suivante : chic@schl.ca.Veuillez fournir les informations suivantes au CCDH : 
Titre de la publication, année et date de diffusion. 

Sans limiter la portée générale de ce qui précède, il est interdit de traduire un extrait de publication sans l’autorisation 
préalable écrite de la Société canadienne d’hypothèques et de logement. 

Les renseignements, analyses et opinions contenus dans cette publication sont fondés sur diverses sources jugées fiables,  
mais leur exactitude ne peut être garantie, et ni la Société canadienne d’hypothèques et de logement ni ses employés n’en 
assument la responsabilité. 

https://twitter.com/SCHL_ca
https://www.youtube.com/SCHLca
https://www.linkedin.com/company/canada-mortgage-and-housing-corporation
https://www.facebook.com/cmhc.schl
http://www.cmhc.ca/fr/inso/bi/loader.cfm?csModule=security/getfile&PageID=284359


Les rapports électroniques du 
Centre d’analyse de marché de 
la SCHL procurent une foule de 
renseignements détaillés sur les 
marchés national, provinciaux,  
régionaux et locaux.

 Prévisions et analyses : 
renseignements sur les 
tendances futures du marché 
de l’habitation aux échelles 
locale, régionale et nationale.

 Données et statistiques : 
renseignements sur les 
différents aspects du marché de 
l’habitation – mises en chantier, 
loyers, taux d’inoccupation, et 
beaucoup plus!

RAPPORTS GRATUITS EN LIGNE :

n Statistiques du logement au Canada

n Rapport de l’Enquête auprès des copropriétaires

n Bulletin mensuel d’information sur le logement

n Perspectives du marché de l’habitation, Canada

n  Perspectives du marché de l’habitation :  
Faits saillants – Canada et les régions

n Perspectives du marché de l’habitation, grands centres urbains

n Tableaux de données sur le marché de l’habitation :  
Quelques centres urbains du Centre-Sud de l’Ontario

n Actualités habitation, Canada

n Actualités habitation, grands centres urbains

n Actualités habitation, régions

n Statistiques mensuelles sur l’habitation

n Perspectives du marché, Nord du Canada   

n Tableaux de données provisoires sur les mises en chantier

n Rapport sur le marché locatif : Faits saillants provinciaux  

n Rapport sur le marché locatif, grands centres urbains

n Statistiques sur le marché locatif  

n Construction résidentielle en bref, centres urbains des Prairies

n Rapports sur les résidences pour personnes âgées  

Obtenez tout de suite l’information dont vous avez besoin!  

Cliquez sur www.schl.ca/marchedelhabitation pour consulter 
ou télécharger des publications ou encore pour vous abonner.

Marché de l’habitation :  
notre savoir  
à votre service

Données à l’échelle  
d’un quartier

Accès rapide  
et facile

Information à un  
emplacement centralisé

Les données sur l’habitation comme vous les voulez

PORTAIL DE L’INFORMATION
SUR LE MARCHÉ DE L’HABITATION

schl.ca/portailimh

https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000055
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/?lang=fr&cat=189
http://www.schl.ca/bdc/?pid=61504
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000063
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0000000129
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0000000129
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000063
http://www.schl.ca/bdc/?pid=64679
http://www.schl.ca/bdc/?pid=64679
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000070
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000070
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000070
http://www.schl.ca/bdc/?pid=61512
http://www.schl.ca/bdc/?pid=65448
http://www.schl.ca/bdc/?pid=64695
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0000000128
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0000000059
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0000000079
http://www.schl.ca/bdc/?pid=64725
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0000000112
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000160
http://www.schl.ca/marchedelhabitation
http://schl.ca/portailimh
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